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Pour la réussite, la santé et la Parnassa de 
Shmouel Shimon et 

Nechama Tsuria Bentouza
et leurs enfants bénédictions de Guéoula

Mazal Tov à l’occasion 
de l’anniversaire de trois ans pour
Odel Sarah Bat Ilana Esther

Roch Hodech Tamouz

L'histoire juive n’est pas une simple succession d'événements passés, mais un élan
continu vers un but unique... la Délivrance globale et finale, la Guéoula. La libération
miraculeuse du Rabbi de Loubavitch en Tamouz 1927-5687 n’était que l’annonce
de cette libération future qui doit englober l'humanité entière. Aujourd'hui, nous ne
sommes plus au temps de l’attente passive, mais à l'aube d'une réalité nouvelle que
nous devons activement révéler. Le texte nous enseigne une vérité bouleversante,
le monde n’est plus un obstacle à cette transformation, il y est désormais totalement
préparé. Chaque action positive, chaque étincelle de sagesse diffusée brise les
dernières chaînes de l'exil pour ancrer la spiritualité dans la matière. Cette
Délivrance ne détruit pas la nature, elle la sublime et dévoile sa véritable identité
divine. Il y a une urgence absolue à hâter ce processus par une conscience aiguisée
et un enthousiasme débordant. La reconstruction du troisième Temple et la révéla-
tion du Machiah ne sont pas de lointaines utopies, mais l'aboutissement imminent
de nos efforts conjugués. C'est à notre génération qu'incombe le privilège et le de-
voir de franchir ce dernier seuil. Engageons-nous pleinement dans cette voie pour
que se réalise enfin, immédiatement, le retour vers une ère de paix universelle en
Terre sainte. (Gabriel ‘Haïm et Menou’ha Ra’hel Beckouche)



Je propose donc que, en plus des études quotidiennes que
chacun s’est fixées, on rajoute chaque jour (chacun selon sa
capacité) une étude spéciale dans laquelle on étudiera un sujet
talmudique et un sujet de ‘Hassidout (au moins approfondir un
sujet dans chacun de ces domaines), en particulier un sujet qui
unifie le Talmud et la ‘Hassidout, c’est-à-dire qui amène l’expli-
cation simple du sujet tel qu’elle ressort du Talmud avec son
explication profonde, comme on le trouve en particulier dans
les enseignements de nos Rabbis qui sont publiés ces derniers
temps.

Je propose de parfaire sa pratique des Commandements («Hi-
dour Mitsva»), en mettant l’accent sur le fait qu’avec le geste
concret de la Mistva, il y ait toujours l’intention et la ferveur
(«Kavana») correspondantes, à la perfection (chacun
selon sa capacité).

Je propose de dépasser la stricte obligation dans l’accom-
plissement des Mitsvot. Dans le don de Tséddaka, par exem-
ple, bien qu’en soi l’intention ne change rien au résultat, tant
que le pauvre reçoit, on sait néanmoins que cette Mistva est
correctement réalisée lorsque le don est accompagné d’un
visage souriant, etc. 

De même, il existe une Tséddaka dans la parole, comme
lorsque l’on prodigue de bons conseils, ou que l’on dit du bien
de quelqu’un, ainsi qu’une Tséddaka dans la pensée, lorsque
l’on pense du bien de quelqu’un.

Dans tout ce qui précède, il ne faut pas se contenter de le faire
soi-même, mais aussi «aimer son prochain comme soi-
même» en l’influençant de sorte qu’il accomplisse les mêmes
choses que «soi-même».

Pourquoi le dernier miracle ?
En préparation de la fête de la délivrance du 12 et 13 Tamouz,
il faut organiser des Farbrenguen ‘hassidiques dans lesquels
chacun aidera son prochain à rajouter dans la Torah et les
Mitsvot, ainsi que dans la diffusion des sources de la ‘Hassid-
out. 

Et que D.ieu veuille qu’avant même les 12 et 13 Tamouz il y
ait la Délivrance messianique de sorte que les « trois se-

maines » qui débutent par le 17 Tamouz se transforment
«en joie et en allégresse et en fêtes solennelles».

Il y aura alors la venue du Machia’h et la révélation du 
Machia’h, « un Roi de la lignée de David, érudit dans la Loi,
adonné aux commandements comme David son aïeul... 

Qui amène tout Israël à suivre les chemins de la Torah et
à en fortifier les positions, et qui mène les guerres de
D.ieu» et qui réussira, construira le Temple en son endroit et
rassemblera les exilés d’Israël, comme l’a statué le Rambam
(Lois des rois, chap. 11, § 4).

Et ceci se fera de la façon exprimée par le verset dont le nom
« RaMBaM » est l’acrostiche : « Rabot Moftaï Beerets Mis-
traïm – Multiplier Mes prodiges en terre d’Égypte », de sorte
qu’en étant encore dans les limites (Metsarim, comme Mis-
traïm, l’Égypte) de l’exil, il y aura déjà une multiplication de
prodiges.

Et cette multiplication de prodiges se fera de sorte que lorsque
l’on demandera à un Juif « Quel est le dernier prodige que
tu as vu ? », il répondra « comment ça le dernier ?! Il y a et
il y aura encore “une multiplication de mes prodiges” ! »
Et « multiplication » dans la Torah signifie encore et en-
core, jusqu’à dépasser toute limite.

Jusqu’à ce qu’immédiatement il y ait la Délivrance, lorsque
«comme à l’époque de ta sortie d’Égypte, Je te ferai voir
des prodiges» (Michée 7, 15), qui seront prodigieux compar-
ativement à ceux d’Égypte, aussi bien qualitativement que
quantitativement.

Et alors « se lèveront et chanteront ceux qui gisent dans la
poussière » (Isaïe 26, 19), et mon beau-père, le Rabbi sera
parmi eux et à leur tête, avec tous les Enfants d’Israël – des
âmes saines dans des corps sains – et avec nos jeunes et nos
vieux, avec nos fils et nos filles... 

Nous volerons sur les nuages du ciel vers la terre sainte,
vers Jérusalem la ville sainte, vers la montagne sainte,
vers le troisième temple, « le sanctuaire que Tu as, 
ô Eternel, édifié de Tes mains » (Exode 15, 17).

Pour la bonne santé de
Ruth Gigi Bat Sarah

Qu’on entende de bonnes nouvelles

Gabriel ‘Haïm Ben Mercedes Sarah
Qu’il soit en bonne santé 

et réussisse dans tous ses projets
Guéoula immédiate
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Pour l’unité du 
Peuple Juif

Pour la Guéoula 
immédiate 

Pour l’élévation de l’âme de

Henri ‘Haïm
Ben Julia

Que sa mémoire 
soit une bénédiction pour

toute sa famille

Le Dvar Mal’hout - L’Edit Royal

Résumé adapté du discours
du Rabbi de Loubavitch 

Roi Machia’h Chlita
Chabbat ‘Houkat 

Tamouz 5751-1991

Le Mois de Tamouz est entièrement Bon...
Chaque Juif doit donc avoir à cœur d’étudier aussi bien la partie
«révélée» de la Torah (le Talmud) et sa partie profonde et mystique (no-
tamment révélée dans la ‘Hassidout), ainsi que de s’investir aussi bien
dans le geste d’une Mitsva que dans son esprit («Kavana»), et, à chaque
fois, de faire les deux choses simultanément.



Il y a quelques temps, j’ai découvert mieux : les Juifs qui vivent
en plein nid de serpents et qui volontairement ne mettent pas de
barrière protectrice autour de leur village...
Ceux-là ils sont encore plus particuliers. Je veux dire, même moi,
qui n'habite pas une région sensible et mon Mochav est entouré
de barrières et de barbelés (ce qui n’empêche pas les arabes de
venir de temps en temps pour nous voler quelques bagnoles,
mais passons).
Et eux ? Zéro barrière... Zéro barrière, parce que la peur a changé
de camp : c’est les arabes qui ont peur. Ils savent que s’ils déci-
dent d’attaquer, ils ont intérêt à ne pas rater leur coup, parce que
ces Juifs-là, quand ils vont répondre à l’attaque, ils ne vont pas
les rater... Yitshar fait partie de ces villages sans barrières. Et
Mitspé Yitshar en est la prolongation...
Le hasard a voulu que mon fils ait voulu être scolarisé à la Yechiva
‘Habad de Mitspé Yitshar, pour l’année prochaine. J’ai jeté un
coup d’œil sur la carte. Yitshar se trouve entre ‘Hawara et Sh’hem.
Tu cherches un truc juif autour, il n’y a rien... Il n'y a que des
arabes : Urif, Madama,Burin, Einablus, Odala…

- T’es sûr que c’est là que tu veux aller ? C’est vraiment en plein
cœur des…
- Oui, je sais…
- Mais il y a d’autres Yéchivot ailleurs qui sont aussi très bien, tu
sais ?
- Je sais. Mais je veux aller à Yitshar.
- Bon, et bien allons voir Yitshar…

C’est beau la Judée-Samarie... Que dis-je c’est beau ? C’est une
véritable splendeur... Toute la route est parsemée de drapeaux
d’Israël (ce qui signifie : « ici, t’es chez les Juifs »), du Beth-Ha-
Mikdach (ce qui signifie : « ta mosquée Al-Aksa, elle dégage »),
et des graffitis de la couronne Machia’h (ce qui signifie : «ici on
aspire au retour de la monarchie du Roi David, celle qui octroiera
aux arabes un seul droit : celui de déguerpir de la Terre des
Juifs...). Celle qui se chargera d’éliminer les ennemis d’Israël
jusqu’au dernier... Pas un seul drapeau «palestimachin» à la
ronde... Les panneaux de signalisation ont une particularité que
je n’ai jamais vu en Israël : la langue arabe est rayée... Le mes-
sage est clair : ici tu es en Israël. Si tu veux des panneaux écrits
en arabe, t’as 57 pays musulmans (dont 22 pays arabes) à ta dis-
position. Vas les rejoindre, Israël ne te retient pas. Je ne sais pas

comment expliquer ça : malgré la présence de l’ennemi arabe, il
y règne une sérénité que j’ai rarement vu ailleurs... ça fait un bien
fou de s’en foutre du « qu’en dira-t-on ? ». La seule chose qui
m’est venue à la bouche en traversant ces routes, c’est : « Mais
que font les Juifs encore en France ? Ils ratent quelque chose...
Qui a réussi à leur faire croire qu’il valait mieux supporter la racaille
de France que de se risquer à vivre en Israël ? Qui leur a fait croire
que les onéreux loyers parisiens sont plus avantageux que quoi
que ce soit en Israël ? ». Ici les !juifs vivent comme des rois...
Comme les maitres des lieux. La tête haute, même les arabes de
Judée-Samarie vivent mieux que les juifs de diaspora ! Tu vois
les baraques qu’ils se tapent, tu te dis mais c’est Dubaï ici ? (Oui,
la sphère politico-médiatique ne dira jamais « heureux comme un
arabe en Israël », ça va pas, non ?... Elle fera tout pour convaincre
le monde entier que les juifs n’ont rien à faire là-bas, pour les dé-
courager de venir y habiter, parce que « ça entrave tout projet de
paix au Moyen-Orient »… Qu’est-ce qu’il faut pas entendre).

Bref, en approchant de notre destination, mon fils me montre une
petite colline qui surplombe toute une vallée habitée d’arabes…
Au sommet de cette colline, on distingue une reproduction du fa-
meux 770 de New-York, avec un immense drapeau Machia’h.
- C’est là, ma Yéchiva !
- Ah, autant pour moi…

Tu rentres dans Yitshar, c’est pas marqué « interdit aux arabes »
mais c’est tout comme… Le respect est sous-jacent. Les arabes
le savent : à Yitshar, pas besoin de barrière de sécurité. Tu t’ap-
proches, on te descend… sans remords et sans aucune autre
forme de procès. Parce qu’ici, la vie d’un Juif est prioritaire sur
tout.
Ici, la main d’œuvre est exclusivement Juive. Les tracteurs sont
conduits par des Juifs en grosses kippas, grosses barbes,
grosses péot, gros Tsitsit… grosse fierté d’être juif. Sur le mur
d’une crèche j’ai pu voir une pancarte avec écrit en gros : « L’IRAN
N’EXISTE PAS ». Dès l’entrée à Yitshar, nous bifurquons à
gauche pour rejoindre Mitspé-Yitshar. 
Ici il n’y a pas de route, on roule sur un sentier battu. D’ailleurs
toutes les bagnoles sont blanches de poussière… Les maisons
sont des mobil-homes, un truc fait en contreplaqué (on est loin
des appartements en béton de ‘Hevron). Pas de bunker nulle part
(je suppose que quand l’alarme retenti, ils continuent de dormir
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Récit de Guéoula
Et pendant ce temps, à Mitspé Yitshar…
Il y a quelques années, j’avais entendu
dans un cours du Rav Dynowisz (que
D.ieu lui accorde une bonne santé) que
les juifs habitant à ‘Hevron ne fer-
maient pas la porte à clef, la nuit. Je l’ai
cru à moitié… 
Comment tu peux dormir sur tes deux
oreilles quand tu as la porte ouverte et
que tu habites au beau milieu des
coupe-gorges ? Moi, je n’ai jamais
dormi la porte ouverte ; ni à Marseille,
ni au Canada, ni en Israël...



C an a l
Machia’h

Veut 

Machia’h Now
972584010337

Makhlouf Gabay

La Newsletter de cette 
semaine est dédiée à 
l’élévation de l’âme de
Norbert Avraham 
Ben Pnina et 
Mercédes Sarah 
Bat Yossef et Fre’ha
_________________

La Newsletter de cette 
semaine est dédiée à 
l’élévation de l’âme de 
Rav Zalman Nissan
Pin’has Ben ‘Hanna
Beïla Reïza
_________________
Horaires de Chabbat
Parachat ‘Houkat
Jérusalem :
Entrée : 19h07
Sortie : 20h30
Tel-Aviv : 
Entrée : 19h28
Sortie : 20h33
Haïfa :
Entrée : 19h21
Sortie : 20h34

Perla Bra’ha Bat 
Menou’ha Ra’hel 

Bénédictions 
de la Guéoula

Pour la réussite et 
la bonne santé de

Yossef Its’hak Moché 
Ben Fre’ha et toute 

sa famille 

R é c i t  d e  G u é o u l a
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sur leurs deux oreilles au lieu de courir aux abris
avec les gosses).

On arrive à la Yéchiva ‘Habad, donc le 770 qu’on
voyait en tout petit. C’est immense... Le panorama
est grandiose... De ce 770, on voit Tel-Aviv. 

Le directeur nous fait entrer dans son « bureau » :
petite caravane posée à même la terre battue. Le
sol penche un peu, les fils électriques pendouillent
par-ci par là… j’observe la porte, ou plus juste-
ment, le verrou… Il n'y a pas de verrou... Mais il
n'y a pas besoin de verrou : la porte est en carton,
si tu veux entrer de force, tu donnes un coup
d’épaule et c’est réglé. Mais bon, comme il n’y a
pas d’arabe qui traine par-là, y’a pas de vol (excu-
sez le raccourci, mais quand c’est factuel, c’est
factuel. Les arabes eux même le savent. Ils ne s’en
cachent même pas). L’internat, c’est la même
chose.
Ce qui est intéressant, c’est qu’à aucun moment
je me suis dit « c’est de la folie de l’envoyer ici ».
Non-non. Au contraire. J’étais super contente de
découvrir ce Yichouv, super contente de découvrir
une autre sorte de Juifs, les plus courageux qui
puisse exister… les Juifs qui ont beaucoup d’as-
surance et qui te transmettent leur fierté. Des Juifs
qu’il faudrait dupliquer par centaine de milliers...
Oui, si nous étions plus nombreux à suivre ce mo-
dèle, on aurait beaucoup moins de problèmes
avec nos ennemis. 
Ces derniers ont beaucoup de respect pour les
Juifs qui avancent main dans la main avec 
Hachem et Sa Torah. Ils tremblent devant eux...
En fait ces gens se fient littéralement à ce que la
Torah dit à propos de notre terre : c’est le lieu le
plus sûr au monde pour un Juif... D’ailleurs le di-
recteur de la Yéchiva confirme : « Mitspé Yitshar,

ce n’est pas juste l’endroit le plus sûr d’Israël, c’est
l’endroit le plus sûr au monde...».
Pendant qu’on causait, j’observais les jeunes de
la Yéchiva. Ils portent tous une Kippa Yé’hi
(avec le slogan «Yé’hi Adonénou… » qui signi-
fie que le Rabbi de Loubavitch est le Machia’h
et qu’il est encore et toujours vivant) puisqu’on
est dans une Yéchiva ‘Habad Méchi’histe. Le for-
mat et les couleurs varient d’une Kippa à l’autre.
Mais l’originalité c’est que certains jeunes ont ra-
jouté la traduction du Yé’hi en arabe... Comme ça
l’ennemi ne pourra pas dire qu’il ne savait pas ce
que ça signifiait. 
J’ai adoré ! On se sentait tellement bien que j’ai
même envisagé de ramener mon mobil-home un
jour pour rester habiter là. Ah ben oui, ça coute
trois fois rien, sur un site sublimissime et tu vis
avec une sérénité que je n’ai ressentie nulle part
ailleurs… 
Là tu ressens ce que signifie « la terre reçue en
héritage d’Abraham Avinou »... Là t’es bien. « Faut
le voir pour le croire ». Ici, même les chèvres se la
kiffent... Tu les vois gambader à droite à gauche…
en liberté… Comme elles sont heureuses. Et pas
un seul arabe ne vient s’aventurer à les voler. 
C’est fou. Bref, je me suis régalée... En partant, j’ai
quand même demandé à mon fils : - Dis-moi ? Ces
jeunes de la Yéchiva, ils sont armés au cas où il y
aurait un problème ?
- Evidement. Ils sont armés jusqu’aux dents.
- Ah ? Ils ont le droit ? Où est-ce qu’ils posent leurs
armes ? Il y a un coffre-fort pour ça ?
- Non non, ils ont pas le droit, mais ils prennent le
gauche... C’est dans les armoires, il y a tout ce qu’il
faut…
- Ah, ça va, tu me rassures…

Très sympa cette Yéchiva... (Tsiporah PEREL)


